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À propos du livre

Dans une réflexion poignante, Lioubov évoque ses racines : « Pensez que

c'est ici que je suis née, que mes parents et mon grand-père ont vécu ici.

Cette maison, pour moi, est bien plus qu'un simple bâtiment. Sans la

Cerisaie, je peine à cerner ma propre existence. Si elle doit vraiment être

vendue, je veux qu'on me vende aussi avec le jardin... » Cette propriété,

symbole de son enfance et d'une vie paisible, sera néanmoins acquise par

Lopakhine, un ancien serf devenu homme d'affaires. Son intention est

d'abattre les arbres, comme s'il fallait détruire ce lien avec le passé pour

revendiquer la Cerisaie, bien qu'elle soit peu productive. Tchekhov nous

plonge dans le déclin du monde aristocratique en 1904, contraste frappant

avec l'émergence des entrepreneurs, et cette tragédie se fait sentir jusqu'aux

coups de hache qui brisent le silence une fois les acteurs partis. Ce moment

de transition coïncide avec la propre mort de Tchekhov quelques mois après.
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La Cerisaie Liste des chapitres résumés

1. L'arrivée de la famille Ranevski au domaine familial de la cerisaie 

2. Les désirs contradictoires autour de la vente de la propriété 

3. Les tensions familiales et les souvenirs du passé resurgissent 

4. L'accès de Lioubov à la réalité du monde moderne 

5. La vente de la cerisaie et la fin d'une époque 
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1. L'arrivée de la famille Ranevski au domaine
familial de la cerisaie

Au début de la pièce « La cerisaie » d'Anton Pavlovitch Tchekhov, la scène

d'ouverture est chargée d'émotions et de significations. La famille Ranevski,

après plusieurs années d'absence, revient au domaine de leur enfance, une

magnifique propriété entourée de cerisiers, qu'ils ont héritée et où ils ont

vécu des moments précieux de leur vie. Leur arrivée est marquée par une

nostalgie palpable, une douce mélancolie s’empare des lieux alors que

chaque coin rappelle des souvenirs heureux, mais aussi des événements

tragiques.

Lioubov Andreïevna Ranevskaïa, la matriarche de la famille, est le

personnage central de cette arrivée. Son retour dans la maison familiale est

essentiellement une quête de réconfort et de souvenirs. Elle retrouve enfin le

lieu de son enfance, mais ce retour est aussi empreint de douleur et de regret.

En effet, elle a fui Paris après la perte de son fils, ce départ accentuant son

sentiment d’abandon, de désespoir et de nostalgie. La maison, bien que belle

et chargée d’histoire, est aussi un rappel de ce qu'elle a perdu.

Au moment de leur arrivée, la famille est accueillie par plusieurs

personnages, dont le fidèle domestique Firs et l’ancien serviteur Yermolai

Alexeevitch, qui savent tous deux ce que cela signifie pour eux. Les rituels

de leur retour sont empreints de gestes attendus et de retrouvailles chargées
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d'affection. Des rires et des larmes se mêlent quand Lioubov embrasse les

murs de la maison, caresse les branches des cerisiers et évoque les souvenirs

d’autres temps. "Regardez comme ces cerisiers sont magnifiques!"

s'exclame-t-elle tandis qu'une certaine tristesse s’infiltre dans ses mots, car

elle sait que tout cela est menacé.

Lioubov est accompagnée de son frère Leonid, qu'ils appellent au tendre

diminutif de "Gayev", qui partage aussi son attachement pour la propriété.

Ensemble, ils évoquent des souvenirs d'enfance, des fêtes passées, des jeux

d'été, des rires résonnants. La joie de retrouver ce lieu est pourtant assombrie

par le poids des dettes et la nécessité de vendre le domaine. L'arrivée de la

famille au domaine de la cerisaie pose donc les bases de tensions latentes,

illustrant des désirs contradictoires au sein de la même famille : la nécessité

de préserver ce patrimoine familial cher et l'irrépressible besoin de se tourner

vers l'avenir, même s'il signifie se séparer de ce qui les unit.

Des souvenirs collectifs émergent, conduisant les personnages à réfléchir sur

le sens de leur héritage et sur leur place dans un monde qui évolue

rapidement. Dans cette atmosphère chargée, Tchekhov illustre la dualité de

l'homme confronté à sa propre histoire et à son avenir incertain. L'arrivée de

la famille Ranevski dans le domaine est ainsi une scène riche qui évoque non

seulement la beauté du passé, mais aussi les défis et les conflits du présent,

annonçant les luttes à venir au sujet de la vente du domaine. C'est un prélude
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à une exploration plus profonde des thématiques de la mémoire, de

l'appartenance et du passage inexorable du temps, qui seront développées

tout au long de la pièce.
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2. Les désirs contradictoires autour de la vente
de la propriété

Lorsque la famille Ranevski rentre dans le domaine familial de la cerisaie,

ils sont pris dans un tourbillon d’émotions. Ce retour est marqué par une

nostalgie palpable, mais aussi par des tensions profondes liées à la vente

imminente de leur propriété. La cerisaie, symbole de leur passé prestigieux

et de leur héritage, devient le centre d'un tourment émotionnel intense,

oscillant entre attachement sentimental et nécessité pragmatique.

D'un côté, Lioubov Ranevskaïa, la matriarche, incarne le désir de préserver

la cerisaie. Pour elle, cet endroit n'est pas simplement une propriété ; c'est le

berceau de souvenirs d'enfance, de moments heureux et d'une vie autrefois

flamboyante. L'idée de vendre la cerisaie lui semble impensable, presque

comme une trahison envers ceux qui l'ont précédée. À plusieurs reprises, elle

exprime son désir de sauver les cerisiers, de préserver son lien avec le passé

et de continuer à vivre dans un lieu qui lui est cher. En cela, elle reflète un

profond besoin de sécurité affective et d'attachement, des valeurs souvent

mises en avant dans la littérature classique.

En revanche, cette nostalgie n'est pas partagée par tous les membres de la

famille. D'autres, comme le frère de Lioubov, Leonid, et le serviteur Firs,

confrontés à la réalité des dettes accumulées et à un monde en évolution

rapide, voient dans la vente de la property une nécessité pour surmonter leur
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situation financière précaire. Leonid, avec un pragmatisme désabusé, insiste

sur le fait que maintenir la cerisaie tirerait la famille davantage dans le

gouffre économique. Pour lui, l’illusion de préserver un passé glorieux entre

en conflit avec la dure réalité de la survie quotidienne.

Ce désir contradictoire de vouloir à la fois préserver le passé et faire face à

un présent qui évolue rapidement crée une tension intrafamiliale constante.

Les dialogues deviennent souvent des débats passionnés où chacun tente de

défendre sa vision. Lioubov s'accroche désespérément à ses souvenirs, alors

que les autres, parfois avec cynisme, lui rappellent que le temps avance et

que les exigences de la vie moderne s'imposent.

Ce conflit dévoile également un autre aspect de la condition humaine : la

peur de l’inconnu. La vente de la cerisaie n’est pas seulement une question

de biens matériels ; elle symbolise une rupture avec un mode de vie, une

séparation d’avec les valeurs qu'ils chérissent. De plus, le passage du temps

s’accompagne de la transformation et de la disparition de ce qui était

autrefois considéré comme éternel. C’est ici que la pièce devient un miroir

de la société, illustrant le fossé entre l’aristocratie qui s’accroche à ses

privilèges disparus et la bourgeoisie ascendante qui représente un nouveau

monde aux normes différentes.

Au fil de la pièce, ces désirs contradictoires autour de la vente de la cerisaie
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ne font qu'alimenter les tensions. Chaque membre de la famille projette ses

propres aspirations et peurs. Alors que certains voient dans la vente une

forme de libération et une possibilité de renouveau, d'autres éprouvent la

vente comme une perte irrémédiable. Ainsi, la cerisaie devient le champ de

bataille d'une lutte émotionnelle où se heurtent le passé et le futur, la

mémoire et l’oubli, l'espoir et la désillusion. 

La réponse à la question de savoir s'il faut vendre ou non devient donc plus

qu'un simple choix économique ; elle devient un choix existentialiste qui

définit qui ils sont à ce moment de leur vie. Ce conflit entre désir de

conserver une identité familiale et la nécessité de s’adapter à une société en

mutation résume l’essence même de "La cerisaie", une pièce où la rupture

avec le passé est inévitable, mais douloureuse.
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3. Les tensions familiales et les souvenirs du
passé resurgissent

À l’arrivée de la famille Ranevski dans le domaine familial de la cerisaie, la

maison ne se contente pas de faire ressurgir des souvenirs, elle devient le

révélateur des tensions qui ont toujours existé au sein de cette famille. Les

Ranevski, riches propriétaires terriens, sont confrontés non seulement à la

dégradation de leur bien matériel, mais aussi à un passé rempli d’histoires,

de regrets et de rancœurs. La cerisaie, symbole de leur enfance et de leur luxe

perdu, évoque des souvenirs à la fois doux et amers, et devient le centre des

conflits familiaux.

Les personnages principaux révèlent ainsi des strates de leur histoire

personnelle et familiale lors de leur retour. Lioubov Ranevskaïa, la

matriarche qui a passé beaucoup de temps à Paris, est particulièrement

affectée. En pénétrant dans le jardin fleuri, elle est submergée par une

nostalgie intense. La cerisaie lui rappelle les jours heureux de son enfance,

mais aussi les tragédies de sa vie, notamment la perte de son fils et sa

séparation avec son mari. Cette maison, empreinte de son passé, devient le

gouffre où s’entremêlent joie et tristesse.

Les tensions entre les membres de la famille et ceux qui viennent d’ailleurs,

comme Lopakhine, un ancien serf devenu riche, illustrent également cette

lutte interne. Lopakhine souhaite acheter la propriété et la transformer en
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lotissements d’été, ce qui heurte profondément Lioubov qui voit ce projet

comme un déchirement de son héritage familial. D’un autre côté, la

résistance de Lioubov à vendre la cerisaie n’est pas uniquement due à la

tristesse de voir disparaître un symbole. Elle est aussi une manifestation de

sa peur de se confronter à la réalité de sa situation financière, ainsi que de

celle de sa famille. Le refus de Lioubov de se séparer de la cerisaie révèle

une profonde incapacité à accepter le passage du temps et les changements

qui viennent avec le progrès.

Les interactions au sein de la famille sont souvent marquées par des

blessures non cicatrisées. Par exemple, il y a des tensions évidentes entre

Lioubov et sa fille, Ania, qui, elle, représente une génération prête à

embrasser le changement. Ania manifeste un désir de se tourner vers l’avenir

tout en réalisant que ce futur se construit sur les ruines du passé. La relation

entre mère et fille est teintée de sentiment de perte et de désaccord sur la

façon dont elles doivent aborder leur héritage familial.

Les conflits issus de ces tensions familiales prennent parfois une tournure

explosive. La présence de Duniasha, la servante, illustre aussi comment les

voix des personnes issues des classes sociales inférieures peuvent entrer en

confrontation avec celles des nobles. Chaque personnage se débat avec ses

propres démons, ses attentes et ses aspirations, et la cerisaie devient le lieu

d’un dialogue parfois acide, où les rancœurs et les reproches émergent au
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grand jour. Les souvenirs du passé deviennent alors une arme autant qu’un

refuge, suscitant désespoir et désillusion.

Finalement, ces tensions familiales et l’émergence de souvenirs troublants

cristallisent le thème de l’impuissance face à une époque qui change. Les

Ranevski ne peuvent échapper à leur histoire, et alors qu’ils tentent, presque

désespérément, de préserver la cerisaie, c'est la confrontations de leurs rêves

déchus et de la réalité inéluctable de leur déclin économique et social qui

prend le devant de la scène.
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4. L'accès de Lioubov à la réalité du monde
moderne

Lioubov Ranevskaïa, personnage central de "La cerisaie", incarne la lutte

entre le passé et le présent, entre les souvenirs d'un monde révolu et la

nécessité d'affronter une réalité en constante évolution. Son arrivée au

domaine familial de la cerisaie, en plein contexte de modernisation et de

changement social en Russie, met en exergue son incapacité à s'adapter à ce

nouveau monde qui émerge.

Tout au long de la pièce, Lioubov est dépeinte comme une femme

profondément attachée à son enfance et aux souvenirs d'une vie paisible et

prospère dans sa propriété, qui est devenue, au fil du temps, un symbole de

luxe et de beauté. Cependant, le spectre de la faillite économique et les

nécessaires choix pragmatiques pour son avenir se dressent devant elle. Les

différences entre les aspirations romantiques de Lioubov et les réalités

économiques du monde moderne deviennent de plus en plus évidentes,

mettant à mal sa perception de la vie.

Lioubov réagit à ce bouleversement avec une forme de déni, s'accrochant à

ses souvenirs et à son idéal d'une aristocratie foncièrement bonne, où

l'affection familiale et la beauté de la nature prédominaient. Lorsque

Lopakhine, un ancien serf devenu homme d'affaires prospère, lui suggère de

vendre la cerisaie pour rembourser ses dettes, la proposition est un affront
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pour elle. La cerisaie représente non seulement un patrimoine, mais aussi un

lien émotionnel profond avec son passé. Elle refuse d'accepter que le monde

autour d'elle ait changé, s'accrochant à une vision romantique des choses qui

n'est pas en accord avec la réalité.

L'incapacité de Lioubov à se défaire de son passé l'empêche de voir les

véritables enjeux de la situation. Dans la pièce, elle échoue à reconnaître que

la modernité ne se contente pas de faire disparaître le passé, mais qu'elle

offre également de nouvelles opportunités. En continuant à croire que son

implication émotionnelle et nostalgique peut changer le cours des

événements, elle se retrouve piégée dans une spirale de désespoir face à ses

responsabilités. Son conflit intérieur est exacerbé lorsque les autres membres

de la famille et amis, chacun avec leurs propres motivations et réalités,

commencent à se distancier d'elle. 

Les interactions de Lioubov avec des personnages comme Trofimov, qui

incarne les idéaux progressistes et le changement, accentuent cette

dichotomie. Trofimov, jeune intellectuel et idéaliste, symbolise le désir de

réformation et de progrès, tout en critiquant l'aristocratie et son déclin

inévitable. Elle lui fait face, veillant à ce qu’il comprenne sa position, mais

cela ne fait que renforcer son isolement. La distance grandissante entre leurs

visions du monde souligne le fossé existant entre le ancien et le nouveau.
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Lorsqu'elle est finalement confrontée à la nécessité de vendre la cerisaie

pour éviter la ruine, son refus d’accepter la vente apparaît non seulement

comme une attache aux souvenirs, mais également comme une résistance

psychologique au changement. Ce moment tragique définit son accès à la

réalité du monde moderne, mais de façon douloureuse et désenchantée. Par

exemple, quand elle se souvient des heures passées à jouer dans la cerisaie

enfant, cela évoque à la fois la beauté du passé et l'immense tristesse de

devoir renoncer à cela. Sa lutte interne est un reflet de la lutte d'une

génération pour laquelle le changement économique et social est synonyme

de perte.

Ainsi, l'accès de Lioubov à la réalité du monde moderne se résume à un

ensemble de conflits internes et de dilemmes émotionnels, où ses souvenirs

et sa consternation face au présent illustrent la difficulté de gérer

l'inéluctable changement. Au travers de son parcours, Tchekhov nous amène

à réfléchir sur la manière dont le passé façonne nos identités et les obstacles

que pose l'acceptation de la réalité moderne.
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5. La vente de la cerisaie et la fin d'une époque

La famille Ranevski retourne au domaine familial de la cerisaie après une

longue absence, une maison qui regorge de souvenirs et d'une histoire

familiale lourde d'émotion. La cerisaie représente non seulement la beauté

naturelle, mais aussi un symbole d'appartenance et de tradition, enraciné

dans les cœurs des membres de la famille. Cependant, cet amour pour la

propriété est entaché par des réalités économiques et des tensions familiales,

qui deviennent le moteur d'un drame inéluctable.

Au fur et à mesure que la famille se retrouve dans cet espace chargé de

nostalgie, deux visions opposées émergent concernant l'avenir du domaine.

D'un côté, Lioubov, la maîtresse des lieux, ne peut se résoudre à abandonner

ce qui a été sa vie. Les cerisiers, fleuris en mai, lui rappellent son enfance,

ses rêves et ses échecs. De l'autre côté, son frère Leonid, ou "Lopakhin",

représente la voix de la raison économique. Il prône la vente de la cerisaie

pour rembourser les dettes familiales et réaliser un profit en transformant le

terrain en résidences. Ce conflit d'intérêt illustre brillamment l'irréversibilité

du temps et l'évolution des valeurs dans la société russe de l'époque.

Les tensions s'intensifient alors que les membres de la famille commencent à

dévoiler leurs véritables sentiments. Lioubov, qui a longtemps fui les réalités

du monde moderne, se trouve face aux conséquences de son mode de vie

désinvolte. Les souvenirs du passé refont surface, exacerber leur douleur.
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Chaque visite au domaine constitue un rappel poignant de la vie qu'elle a

perdue, des amours, des amis, et des rituels d'antan. Ces souvenirs sont à la

fois réconfortants et dévastateurs, ajoutant un poids émotionnel à la décision

de vendre le domaine.

L'accès de Lioubov à la réalité du monde moderne est difficile. Elle

symbolise l'aristocratie déchue, incapable de s'adapter aux changements

économiques et aux nouvelles réalités sociales. Ses souvenirs de grandeur et

d'affection pour la cerisaie lui font perdre de vue la nécessité de prendre des

décisions pragmatiques. En parallèle, Lopakhin, représentant la bourgeoisie

montante, est implacable dans sa quête d'une transformation qui n'est pas

seulement physique, mais aussi une métaphore de l'évolution des valeurs

sociétales. Il lui rappelle que, si elle ne se bat pas pour ses biens, elle risque

de voir tout disparaître, y compris son identité.

La vente de la cerisaie, dès lors, devient plus qu'une simple transaction

financière. C'est un signe de la fin d'une époque, le crépuscule d'une

aristocratie qui ne peut plus exister dans le monde d'après. Lors de la scène

finale, le marteau de l'enchérisseur retentit, marquant à la fois la vente de la

cerisaie et la rupture définitive entre le passé et le présent. Cette vente est

une métaphore pour les changements profonds qui touchent la Russie : la fin

d'un mode de vie et l'émergence d'un nouveau paradigme économique. Les

cerisiers, survivants d'une tradition en déclin, deviennent des témoins
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silencieux de la transformation de la société, et leur avenir se présente sous

une lumière bien différente des rêves de grandeur et de beauté d'antan.

Ainsi, Tchekhov, à travers cette tragédie, ne se contente pas de narrer la

chute d'une famille, il illustre également le passage d'une époque à une autre.

Les échos de rire et de bonheur de la cerisaie, se teintent peu à peu de

mélancolie, laissant place à une réalité où le passé est irrévocablement

perdu, inaugurant une nouvelle ère où l'amour pour la nature et la

valorisation des traditions doivent faire face à la dureté des réalités

économiques.
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